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INTRODUCTION 


"Prenez garde que le ciel ne vous tombe sur la tête !" nous 
auraient dit nos ancêtres les gaulois. 

A toutes les époques, le ciel a passionné, intrigué, voire effrayé. 

L'homme y a vu souvent la représentation de ses dieux. 

Il l'a étudié, puis il inventa l'astronomie. Pour le sonder, ont 
succédé, à ses yeux, des appareils de plus en plus sophistiqués. 

Il a voulu ensuite le conquérir. 

Au Moyen-Age, tout évènement mystérieux se passant 
dans le ciel était interprêté comme un présage. Nos ai eux n'étaient 
guère optimistes ! 

Le passage d'une comète, une aurore boréale annonçaient au pauvre 
peuple, le signe d'un malheur : une guerre, une épidémie, la .famine. 
L'homme associait donc étroitement le ciel et sa vie terrestre. 

Un lien ombilical a toujours existé, et même à notre époque, non 
seulement les phénomènes célestes sont encore mal connus, mais le 
ciel attire toujours les passions. 

La conquête spatiale qui a débuté en 1969 par le premier pas de 
l'homme sur la lune, a laissé entrevoir une fantastique épopée 
moderne. 


Homme moderne, ne souriez pas à la lecture de ces 
récits. Sachez qu'à notre époque, dite avancée, nombre de 
phénomènes cé-lestes sont encore très mal définis, ou encore au 
stade d'hypothèses scientifiques. Nous sommes noyés dans une 
avalanche d'informations (journaux, radio, télévision) mais, 
hélàs, nous ne vivons plus comme 1'homme"d'avant", c'est-à-dire, 
en symbiose avec la nature.... 


0 
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SUPERSTITIONS ET COUTUMES 


LeA évènement* du ciel évoquaient pour no a ancëtreA de bien 
terribleA choAeA ! 

En 1454, parut danA le ciel, une comète qui dépendit la terreur 
en Bourgogne et danA toute l'EuAope [déjà efifirayée deA AapideA AuccèA de a 
turcA qui venaient de détruire Vempire grec). Elle avait troiA grande *s 
queueA et faut aperçue pendant tout le moiA de juin. 

Le pape Calixte ordonna, à ce au jet, une espèce d'AngéluA ! que l'on récitait 
tAoiA (5 oIa le jouA et danA lequel on conjuAait leA turcA et la comète [réfi.251. 

LeA comèteA étaient donc toujouAA deA préAageA de malheuA. 

PIua firéquent et pluA proche de l'homme, le fieu du ciel 
teAAOAiAait. Ve tout tempA, il eAAaya de Ae préAerver de ce filéau gAâce 
à deA pAatiqueA paienneA ou AeligieuAeA. On évoquait leA AaintA, telle 
cette pAièAe : 

Sainte BaAbe, Sainte FleuA 
Qui poAte la croix du SauveuA, 

PaAtout où elle viendAa, 

PaAtout où elle iAa, 

La fioudAe ne tombeAa paA. 

On évoquait auAAi St VorleA, St Aimable, St AppolinaiAe. 

Toua leA moyenA étaient bonA : 

- on plaçait au-deAAuA de la gAange ou aua la cheminée extérieure, une CAoix ; 

- on brûlait danA l'âtAe, du boiA béni ; 

- on oApeAgeait la maiAon avec de l'eau bénite ; 

- on conACAvait et bAulait un tiAon de Noël ; 

- on plaçait au-deAAuA de la poAte d'entrée, un bouquet béni ; 

- on plaçait un oeufi pondu le vendredi Aaint au-deAAuA deA meubleA... etc... 

Il exiAtait ouaaI leA "pierAeA de fioudAe", hachetteA 
pAéhiAtoAiqueA polieA que l'on dépoAait danA leA fiondationA deA maiAonA !! 

U éfi. 26 ) 


On eAt loin du paAatonneAAe !... qui Aéra découvert par... 
Benjamin FAanklin 11.... 

NON !... EncoAe une eAAeuA à balayer de noA manuelA 
d'hiAtoire. Si FAanklin fiit en AeptembAe 1752 Aa fiameuAe expérience avec 
un cerfi-volant, c'eAt a 1 célèbAe bourguignon Bufificn que lion doit la 
contraction, à Montbard, deA prenierA paratonnerrei qui ont fionctionné 
au moiA de mai 1151 [réfi.29\ 
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LES PLUIES INSOLITES 


n.§§?r§^§ç§_iffz 

Une pluie, de pyAiteA tomba du ciel apAèA un violent oAage. 
"Il tomba danA la châtellenie de ROI/RES, quantité de pieAAeA AulfiuAéeA dont 
l'une pesait tAoiA UvAeA" (Aé&.l). 

Rappelons que la pyAite eAt un AulfiuAe natuAel de ($qa ou de cuivAe donnant 
deA cniAtaux. à AefaetA doAéA. 

24_N0\/E_MBRE_1_4SÛ : 

ChaAleA le TéméAaiAe, deAnieA Vue de BouAgogne étant moAt 
à la bataille de Nancy, Lou-La Kl a' empACAAa de mettxe la main aua le duché. 
Il vint à Dijon. A Aon dépaAt, deA tAoubleA commencèAent danA la vilie. Le 
Roi menaça de faine pendAe leA dijonnaiA Ai ceux-ci Ae Aévoltaient contre 
lui. ÏAiAte époque ! 

Au milieu de ceA miAéAeA, une pluie de Aang tomba le 15 favnieA 1481 aua 
la ville de Dijon. A tAoiA heuAeA de l'a^oAéA-midi, on necueillit une 
AingulièAe liqueuA Aouge aua leA pavéA, dont on envoya un échantillon à 
LouIa Kl. Jean Molinet écAivit : 

"J'ai vu belle beAAigne 
et caA de gAant pitié 
à Dijon, en BouAgogne 
pleuvoiA Aang à planté 
au Roy LoyA de F Aance 
faAt le Aang envoyé 
doublant avoiA Aoufifaance 
faAt aAAez ennuyé..." 

Pendant deux annéeA, leA calamités, la famine a' abattent 
aua la BouAgogne Uéfa2). Déjà en 1476, le paAAage d'une comète avait été 
le pAéAage pouA leA BouAguignonA de la moAt du Duc ChaAleA. 

Ce phénomène, bien aûa, a été vu danA d'autAeA AégionA et 
même a été analyAé. Noa ancienA étaient loin d'ètAe ceA niaiA que l'on 
à tendance à nouA décAine bien Aouvent. 

En efafat, le jouA de la fate Dieu, en 1611, tomba auAAi 
une pluie de Aang aua SenA lionne). ThomaA WontAainet, chiAuAgien, nouA 
AappoAte que "toute la population Ae tAouvait peAAuadée qu'il 
A'agiAAait bien de Aang et y vit le Aigne de quelque gAande 
calamité". Voici Aon anaùjAe : "De vAay, la couleuA du Aang y eAt. 
WaiA, à la détAempe, avec un doigt de Aalive, il Ae tAouvena 
que c'eAt un veAmillon faAt Aouge. Je voua adviAe Aeulement que 
pouA congnoiAtAe le Aang d'avec cette mu^iène Aemblable, cela 
eAt maintenant facile, eAtant Aec, pouA ce que le Aang qui eA 
Aec ne Ae diAAout paA Ai ayAément que fait leA diteA tacheA et 
maAqueA, qui Ae délayent à la moindne humidité et A'efaacent. 
ûa , le Aang déAAéché, bien qu'il AougiAAe, pAemièAement, il ne 
gaAde paA Aa couleuA veAmeille et qui pluA eAt, il faudAait 
laiAAeA tAempeA longuement. Bnefa c'eAt une vAaye couleuA de 
veAmillon ou de lacque. " Ué|$ .2 1 


.../. 






JULII OBSEQUENTIS 

PRODIGIORUM 

LIBELLUS. 


* • I. Rojnulo régnante. 

[PABEMsxonditorque Urbi$ Romulus', quumjamFide- 
nas oppidum cepisset, coloniamque Romanorum fecissct, 
guttœ sanguinis e cœlo magna omnium admiratione ce- 
ciderunt. Statîm pestis Urbem invasit, quæ hominibus 
absque ulla ægrotatione mortem infcrret subitam ; steri- 
litas quoque agrorum et frumcntorum omnium, præcipuc 
tamen annonœ summa inopia sequuta est. In quæ mala 
posteaquam Lauréates incidissent, omnino visum est, 
Tatü et leg/>torum cæde violato jure gentium , utrique 
ciyitati iram numinisexpiandam esse. Qiiarc, deditis cædis 
auctonbus et ab utrisque supplicio aflcctis, ab iis malis 
manifeste se rcceperunt. Romulus expiationibus civitates 
expurgayit, quas longo deinccps tempore ad portum Fe- 
rcntinam observâtes, ineinoriæ traditum est. Vcrumeditis 
jam unmortalihus operibus, quum ad Capreain paludem 




LE LIVRE 

DES PRODIGES 

DE JULIUS OBSEQÜENS. ' 


I. Sous le règne de Romulus (0. 

* • ' i f i. 3 / f t « à t * ( i. -' ■ » * 1 : 

A.PRts que Romulus , père et fondateur de.lajille de 
Rome, eut pris la viÏÏê de Fi^ènes, fet en eut tait une 
colonie des Romai ns, des gouttes de sang tombèrent du 
ciel, au grand étonnement de tous .,Aussitôt,il se répan¬ 
dit dans Rome une peste qui frappait de mort subite les 
hommes, sans qu’ils se sentissent atteints d’aucun mal. 
Ensuite la stérilité s’étendit sur toutes les campagnes} les 
moissons périrent, et la rareté des denrées devint exces¬ 
sive. Les Laurcntins étant aussi tombés e’n proie à ces 
maux , on fut unanimement d’avis que l’une et l’autre 
ville devaient se mettre en devoir d’apaiser la colère des 
dieux, irritas de ce qu’on avait violé le droit des gens 
par le meurtre de Tatius et des ambassadeurs. Les ai* 
teursdu meurtre ayant donc été, de part et d’autre, !.. ; • 
et punis, ce fut évidemment à leur supplice qu!on dut 1.» 
fin de ces calamités. Romulus purifia les villes voisines, 
au moyen de certaines cérémonies expiatoires, qui,, s’il 
faut en croire la tradition, furent encore pratiquées long¬ 
temps après, à la porte Fércntine. Un jour'que ce roi ^ 

•* ■- i •! i •• ••. 

(•) A» ils R. 16. 







17 MARS 1695 : 


A c ette date., on AetAouvexu le même phénomène à. 
Châtillon -ôua Seine. A quut te keuAe* du mutin, tombu une pluie, d'une. 
liqueuA Aou&ùûtAe, éputbte et puante. 

Cette pluie, qui tombu aua pùuieuAA endAoiti de lu 
ville, AeAAembluit à une pluie de tang. Ve gAo^iex, goutte a fuient 
ûmpAijmeeA contre le -6 muA -6, excitée a puA un touAbillon de vent Uéfi.lé). 


0 

0 0 
0 
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LES METEORES 


A notre époque, le météore n'eAt plu a guexe au jet à 
myAtère ! Mclâa qui AegaA.de eneoAe le ciel ? Sinon quelqueA amateuAA 
d' aAtAonomle ou quelqueA ufalogueA en quête d'OVNI [ObjetA volantA non 
IdentlfaéA). 

CcitalnA mêtêorzA ont cependant été notéA à dlvQAAZA époqueA. 
Noua Iqa clteAonA à tltAe Indicatif. 

Il-MOVEMB RE_776[ : 

Météore au-deAAuA de Vljon [cité danA leA mêmolAeA de 
l 1 Académie de Vljon, 1761). 

lO_MAl_ST_Zg_JUlLLET_L779 : 

Météore obAervê à Vljon, au-deAAuA de la ChartreuAe 1 mêmolAe 
de V Académie de Vljon, 1783). 

11 SEPTEMBRE 1784 : 


Météore du genre étoile ou paA l'Abbé Boullemler 
(mêmolAe de l'Académie de Vljon, 1785). 

6 JUIN 1850 : 


Un bAult myAtérleux faut entendu [réfa5).M. PeAAey, 
pAofaeAAeuA à la faculté deA AclenceA, fat une enquête aua ce phénomène 
myAtêAleux dont II faut lui-même le témoin. La preAAe en fat écho, et 
AappoAta de nombAeux têmolgnageA qui a' avérèrent, paA la Aulte, n'avolr 
aucun lien avec le bAult pAopAement dit. 

CltonA, paA exemple : un pignon de malAon qui a' écAoule, un deA témolnA 
afalrma avolA re^iAentl de l'électricité danA Ica jambeA, etc... 

L'enquête de M. PeAAey démonta ceA têmolgnageA. PaA contre, Il apprit que 
le bruit avait été entendu à Auxerre, Montbard, SemuA, LangreA, Tonnerre 
alnAl que vqaa le NOrd juAqu'à PoaIa et vzaa le Sud, juAqu'à Lyon. CzrtalnA 
diront, même juAqu'à MaAAellle... Et danA leA AIpeA, on a' arrête à Genève. 

Il trouvera enfan, en leA pzAAonneA du curé de RouvreA et de M. Phal, 
architecte à Auxonne, deux témolnA qui ont vu le phénomène et le dêcrlrent 
comme un météore blanc et lumineux. ObAervatlon ^alte juAte avant d'entendre 
l'exploAlon. 

Il contactera M. Petit, directeur de l’obAervatolre de ToulouAe qui lui 
Algndlera que la période du 5 au 10 juillet était faconde en apparltlonA de 
ce genre. V'allleuAA, deA bolldeA ont été aperçuA le 5 juin aua un grand 
nombre de pol^tA en France. 

Une remarquable enquête, n'eAt-ce-paA ?! 












■ ■ 

•*. » : • • » .: 
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l 93 8 : 

Plus pioche de nou4, un gios aéiolithe a. été obseivé pcyi 
an astionome amateul. Il sulvola ta. légion de Côte d'Ol, ptas paAtlcalléiement 
Montbaid, 4e diligea veis Palis où il 4e scinda en plasieuis paitiei. 

Peat-êtie, était-ce cet objet qa'an dijonnais apeiça an 4 oh, 
à vingt heuies tiente, aloi 4 qae la mit commençait à tombei ? Tl était de 
I \oime allongée, 4e déplaçait paiallèlemcnt aa 4 ol. Un halo lumineux 
l'entoaiait et 4a coal 4e 4 'accompagnait d'an légei 4 i^lement. Il donnait 
l'impiession de piogiesseï aa lalenti. Un alticle, pala en 197S, pallait d'OVNI 

14 NOVEMBRE 1952 : 

Un mystélieux bolide aélien a été va à Dijon et dans toate 
la Côte d'Ol. (En paiticaliei : Dijon, Saaliea, Vaavey, Santenay, Renève, 
Pontaillei, Auxonne). Ceitains le déclinent comme une 4 oite de basée, d'auties 
d'objet en faoime de cigale, avec explosion et une vive laeui bleaâtie, comme 
celle d'an aie éleetliqae. La piesse paita de météoie, de visiteui 4 maltiens, 
d'engin télégaidé ou de phénomène atmosphélique, toat simplement ! 

9 JANVIER 1954 : 


L'objet aélien qai a 4 alvolé la Côte d'Ol a laissé la 
poite oaveite à diveises hypothèses : météoie, ballon, avion à léaction ou 
soacoape, d'apiès les journaux ! Les témoins le décliviient comme an objet 
à la vitesse d'an escaigot [de Bouigogne), pais comme an bolide déclivant an 
extiaoidinaiie péliple : Nancy, Neavelle les Champlittes, Ckaamont, Langies, 
Gemeaux, Besançon. Il aidait été va aussi à Dijon, Oisilly et Auxonne. Il 
I \at aussi dédit comme une tiainée loageâtie ou disqae jaane, saivant sa 
vitesse et l'angle d'obseivation [iéfi.21). 

17 NOVEMBRE 1955 : 


Côte d'Ol 

14 JUIN 1958 : 


obseivation d'an bolide aax tiainées malticoloies. 

iié^.3) 


Côte d'Ol 

31 JANVIER 1 9 5 9 : 


obseivation d'an bolide à l'éclat veidâtie. 

iiéfc.3) 


Côte d'Ol : obseivation d'une belle oiange évoluant à une 
glande vitesse. [iéfa.3] 


26 FEVRIER 1959 : 


U* habitant de Molphey a va tombei une boa Le laminease d'an 
éclat métalliqae éblouissant Ué|$.3) ; . 

20 NOVEMBRE 1959 : 


A Messigny, veis 4H30, pendant une demi-heuie, une espèce 
de laeui évolua dans le ciel, giosse comme une moitié de lune et se déplaçant 
tiès lentement. OVNI ? Météoie ? [iéfa.22). 
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29 JANVIER 1960 : 


A Saulleu, à 19H3S, un témoin obseAva une boule de fieu 
d'un bleu Incandescent avec une queue AougeâtAe. (Aéfi.3) 

19 JUILLET 1967 : 


Un témoin qui obseAva cet objet a 1H15, dans le ciel, 
au-dessus de Dijon, déclaAa : "J 1 al vu un bloc solide que j'estime avolA 
plusleuAS mètAes de dlamètAe. Il était entouAé d'un ceAcle bAumeux, comme 
les anneaux de SatuAne et suivi d’une filamme Infilnlment longue. 

Un autAe le décAlvlt comme un objet tAés luinlneux, Aouge, de la gAosseuA 
d'un ballon (souAce, pAesse non Identlfilée). 

M _Ml/EM6RE_ mû : 

A 1SH36, de nombAeux côte d’oAlens ont vu, dans le ciel, 
une boule bAMante blanche, tKalnant deAAlèAe elle, une queue veAt bleue, 
égale à 20 fiols son dlamètAe. 

CeAtalns afifilAment avolA vu atteAAlA l'OVNI veAS 18H45 !!... 

Cet objet avait d'allleuAS été vu dans toute la TAance et même en Italie. 

En filn de compte, ce n'était ni un OVNI, ni un météoAe, mais tout simplement 
une Aetombée de satellite. (VossleA A.V.R.U.P.I 


O 

O O 
O 
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VES BALLONS MYSTERIEUX 


17 AOUT 1953 : 


Un phénomène, étrange a. été observé paA plusieurs milliers 
de. personnes. Un mystérieux objet ce.le.4te. a été vu sur toute la. Bourgogne, 
immobile pendant près de 12 heures ! Il a été observé à Trugny, Auvsllar4 4 ua 
S aône, Beaune, Arnay le Vue poux la Côte d'Or, puis Vole, Verdun sur le Voub.4, 
Le Creusot. L'objet était très haut dan4 le ciel, et, d'après le4 calcul4 
d'un téjnoin, était d'une altitude de S0 km, ce qui lui conférait un diamètxe 
de 144 mètxe4 //... Il l'observa avec une petite lunette binoculaixe et 
le décrivit comme un anneau d'éclat a44ez faible avec deux tâche4 baillantes 
diamétralement opposées. 

L 1 hypothè4e d'un ballon 4emble avoir été rejetée par les 
ob4ervateuT4 de l'époque. Leur enquête 4'arrêta à la 4tation météorologique 
de Longvic, qui ne lance \xl 4 de ballon 4txato4phérique, mais de 4impie 
ballon 40 nde !!... (réf.23) 

SEPTEMBRE 1967 : 


Un objet mij4térieux a été vu dans le ciel de Côte d'Or, 
à Brasey en Plaine. lia été vu iinmobile pratiquement tout l' aprè4-midi, 
pour dispaxaitre à la tombée de la nuit, le soleil faappant 4a 4uxface. 
[Source, pre44e non identifiée). 

26 MAI 1980 : 


Plusieurs centaines de cote d'Oriens ont pu ob4exver un 
my4téxieux ballon dan.t> le ciel. Ve4 mixage4 III ont décollé de la BA 102 
pour 4’approcher et étudier, l'objet. Ve nombreu4es photo4 furent faite4. 
Certains parleront d'OVNI. Sa forme de poire ou de goutte d'eau à l'envex4 
intrigua. On parla même d'un halo de glace ! 

En fait, à l'observation, on pouvait distinguer des 
cordages et après enquête, il s'avéra que notre bel OVNI n'était qu'un 
pauvre ballon stratosphérique en perdition... [réf.24] 

21 AOUT 1982 : 


Un OVNI a-t-il traversé l'espace aérien de Beaune ? 

Une habitante de Sainte Marie l'a vu en premier et d'autres témoins 
téléphonèrent pour le signaler, évoluant sans bruit au-dessus du faubourg 
Perpreuil. En fait, il ne s'agissait que d'un dirigeable aux couleurs 
d'une marque de pellicule photographiques !... 


0 

0 0 
0 
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LES ORAGES ET LA FOUVRE 


24_F_Ei/RlER_l626 : 

le jouA dz la. Saint MathlaA, auquzl II faalAalt 
zx.tnaondlnalAZjnznt fanold, à 7 kzuAZA, Il fait un Azul éclaln de. tonnzAAZ. 
AuAAltôt, unz falammz A 1 attacha à la pointe dz la falzchz dz Aalnt Bénigne 
(cathzdnalz dz Dijon), ij mit Iz fazu, la conAumma complètement. Même Iza 
clocliZA fauAznt faonduZA Ué($.3). 

Mal,i czttz zgllAZ nz faut guènz épangnzz zt Aublt, à 
chaque époque, dz nombnzuAZA vlclAAltudZA : 

- Déjà, Iz 25 juin 1606, à 6 kzuAZA du aoIa, la faoudnz était tombez 
aua la lantzanz dz la falzchz, zn baillant unz paAtlz ; 

- le 23 faévnlzn 1625, ozlllz dz Saint MathlaA, vzaa 7 kzuAZA 1/2 du aoIa, 
la falzchz faut dz nouveau fanappzz du tonnzAAZ, un pzu au-dzAAuA dz la anoix.. 
L' éclaln dzAczndlt zn faondant Iz plomb dz la couvzntunz, attzlgnlt lz toit 
dz VZgllAZ dont Iza 2/3 fauAznt bnûléA zt faondlt Iza clochZA. le fazu duAa 
jusqu'au lendemain vzaa 3 hzuAZA dz l'apnzA-mldl. PouA l'étzlndnz, on faut 
obligé, dz coupzn Iza bolA, ce qui nz put az faalnz qu'à gnand pzlnz, à 
zauAZ dzA goutta dz plomb qui tombalznt aua Iza tnavalllzuAA . le vent 
était aI violent zt zmpontalt dzA falammèchzA aua Iza auza avo-iAlnantzA 

quz l'on pznAa même à l'abattnz à coupA dz canon tlnz dzpu-ÎA Iz château ! 

- le joua dz la Saint Jzan 1659, Iz tonnzAAZ tomba aua Iz clochzA zt 
Vzndommagza faontzmznt. Un Inczndlz AZ déclana à cauAZ dz la faoudnz. 

- En 1131, un gnand coup dz vent nznvzAAa la falzchz. 

- En 1836, lz 17 juin, la faoudnz tomba dz nouveau AuA la falèchz. 

BlznhzunzuAZ faut la découvzntz du panatonnznAZ !! lnéfa.16) 


10 MARS 1695 : 


L'oIa dz Chatlllon aua Szlnz panut zn fazu. On cnut quz 
Iza vlllagZA votslnA étalent zntlznzmznt conAumZA pan iz fazu qui tombait 
zn bluzttZA, AZjnblablzA à czIIza qui AOAtznt du fa zn nougz quand on lz bat. 
ApnzA ztnz tombzzA, zIIza noulalznt quzlquzA tzmpA à tznnz, panalAAalznt 
blzuZA zt Atteignaient znAultz. Czttz plulz duna 15 mlnutzA zt occupait 
un a aazz gnand tznnaln. A la quzuz dz l’onagz, Il nzlgzalt à gnoA faloconA. 
[nzfa.16). 

1116 : 


VanA VhlAtolnz dz Couchzy (néfa.l) on pzut llnz quz, la 
vzlllz dz la Saint Luc (molA dz Novzmbnz), Il panut zn Vain, du côté dz 
ConczllzA Iza MontA, dzA naijonA comme dzA falanmzA, aua Iza 10 à 11 kzuAZA du 
aoIa. Ce faut lz pn^agz d’unz guznnz qui annlva \jzaa 1 733. 

Ce phénomène n'a paA été apznçu unlquzmznt zn Côtz d'On. 

On a pu nztnouvzn dzA faalt i analoguzA zn Saônz zt Lolnz, pluA pnéclAémznt 
danA un nzglAtnz paAO-iAA-ial dz Saint Romain aou,!> l/ZAAlgny : 


.../. 






12 


"Il p (la. ut., au moù dz novembre, an phénomène qui jeta la terreur 
dans l'âmz des timides zt donna lizu aux superstitieux dz ^airz 
des raisonnement a à pzAtz dz vue. Vanx> un temps zlaiA, il paAut 
à l'entrée dz la nuit comme unz épaisse ^uméz qui couvrait tout 
Iz septentrion zt au milizu, il y avait un gros globz noiA zt 
transparent qui semblait AznfczAmZA un brasier ardent d'où s'élançait 
dz tout côté* 5 , un fieu comme de4 fusées mais p£u4 gros, qui, zn 
chzmin, 4e divisait zt finissait comme de4 étoiles filantes. 

Ce 6ea, qui était continu, éclairait la tzAAZ comme la lunz quand 
zllz 4e lève dan4 4 on plzin. Ûn a vu ce phénomène dans Iz 4 
royaumes uod.44.n4, qud duAa presque toutz la nuit". 

C'est vacU. quz Iz menu pzuplz a du être enrayé ! Ûn 
retrouve les même4 description 4 dan4 de registre paroissial dz F Aangy, en 
Saônz zt LoIaz zt dans Iz Uvaz "La foudre dans l'Aubz" où l'on parle 
quz lz bAuit dz la fiin du mondz az répandit : la ^oulz épouvantée alla 
AZmpliA lZA ZgliAZA (AZfa.8\. 

On lz tAouvzAa auAAi citz danA l'hiAto-iAZ dz la villz 
d'Ath, en Bzlgiquz. Il AZAa vu cluaaI à Liège, ainAi quz 10 jours pluA 
taAd, à l /ilvzrdz (ré^.9). 

2 JUILLET 1750 ; 


La foudre tomba alla l'église Saint Michel à Dijon, duAant 
Iza vzApAZA. L'église était plzinz. La boulz dz t$eu avait la gAoAAZuA d'un 
tonnzau. PzAAonnz ne fiut blessé [réfa.13). 

AOUT 1774 : 


Lz tonnzAAZ tomba alla lz clocher dz Flavigny zt lz 
conAuma. PluA exactement, il conAuma deux lantZAnzA couvzAtZA zn plomb zt 
caAAa la cloche dz l'horloge lréfi.16). 

10 JUILLET 1776 : 


Lz tonnzAAZ tomba alla la première maiAon d'AAcon zt la 
réduisit zn czndAZA lré^.17). 

16 SEPTEMBRE 1781 : 


Lz curé dz Bzllznzuvz était très cuAizux. La foudre zt aza 
z^zts l 1 intriguait. Il chzAcha à élucidzr lz mystère. 

L'occasion A'zn présente lz 16 juillzt 1781, à 6 hzuAZA du aoIa. Il y zut 
un éclair Auivi d'un violent coup dz tonnzAAZ qui tomba alla unz croix dz 
miAAion. La croix dz boiA élzvéz zt voluminzu, ie &ut briAéz en piéczA. Vza 
morceaux pesant au moins douze zt quinze livres, furent d-lspersés à 38, 

47 zt 56 pas. L'enquête dz ce curé curieux az poursuivit dans l'étude des 
restes dz boiA : "Je n'ai trouvé qu’un seul endroit au milieu de 
la flèche rompue qui ressemblait cl un trou quz noircirait unz 
vrille rouge, zt je n'ai trouvé aucune autre marque dz fieu zt 
pas unz marque noire dans les bois Rendus d'un bout à l'autre" 
Ué^.17] 









astres de malheur 



Comète que l'on craint à égard du tonnerre 
Cessez d'épouvanter les peuples de la terre 
Dans une ellipse immense achevez votre cours 
Remontez, descendez près de l'astre des jours 
Lancez vos feux, volez et revenant sans cesse. 
Aux mondes épuisés, ramenez la jeunesse. 

Voltaire, 

Epître à la marquise du Châtelet. 


Comment on uoyait les comètes au 
Moyen Age. Eau-Forte tirée du 
Theatrum Cometicum- de LUBIE- 
NIETZKI 


Tiré de " Dossier de l'étrange" 
Les comètes, astres de malheur 
Année 1980 
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Le, i pAZtAZA avaient donc l'uAagz de conAd.gn.ZA Iza obAZAvationA 
ALLA le tZmpA,lZA AZCOitZA, IZA faitA divZAA danA Iza AZgfatAZA dz Catholicité 
dz Izila paAOÂAAZ. A inAi, le cllaz dz Saint Th.ibau.lt nota, zn 1783, quz tout le 
monde, au moiA dz juin, juillzt, était danA Vépouvante, caA lz Aolzil était 
depuis J Aon IzvZA JuAqu'à vZAA lz,i 6 hzuAZA du matin, comme un globe dz t$eu AanA 
AaijonA. Cz fait ZAt du a dzA bAOutllaAdA qui ont commzncéA vzaa lz 12 juin, 
la ckalzuA atjant changé bAuAquZmznt, paAAant du faoid à une tempZAatuAZ 
pluA faAtz. La IwniZAZ était donc tAZA obACuAciz. PAZAquz touA Iza jouAA, on 
entendait lz tonnZAAZ AanA voir lz ,i nuéZA à couaz du bAouillard. Lz 6 juillzt, 
on entendit même un bAuit comme une voituAZ, puiA zn même tzmpA, une azcouaaz 
dz tremblement dz tzAAZ qui a été aZAA znti Iaza loin [AéfalSl 

Z 9 MAI 1 807 : 


Un afifaeux. ouAagan a étendu aza AavagZA danA Iza znvironA 
dz Dijon : Souilland, Collongz, Couchzy, kAczlot, BeiAZ ont beaucoup AoufazAt. 
On a compté pluA dz 3000 noyzAA et 800 aixtAZA gAOA aAbAZA bAÂAéA ou déAacinéA 
danA la AZule faAZt d’flAcelot !! 

A Chambozufi, on était à vZApAZA à 3 hzurzA dz l'apAZA-midi. L'obAcuAité 
devint AZmblablz à la nuit la pluA pAofandz. Au même inAtant, lz clochzA 
z.it découvZAt avec faacaA, la faudAZ tombe, AenvZAAZ le maitAZ autel, 
pulvéAiAZ un vitAail du chozuA, met zn piéczA Iza cizAgZA, AenvZAAZ tout et z 
blzAAZ ceux qui étaient lz pluA pAZA. 

Dz la cAoix du cimztizAAZ, il ne AZAtait pluA qu'une tige. On cite auAAi 
quz dzA vzaaoua, dzA poAtZA d ' aAmoiAZA faAmézA à double touA, ont été 
ouvzAtA et quz lz dz^AuA d'un poAtail a été tnanApoAté aua lz toit d'une 
gAangz voiAinz. [AéfalO] 

2 7 JUILLET 181 9 : 


Un oAagz conAidzAablz a fandu AuA la commune dz Oanvzy. 

La faudAZ tomba AuA le clochzA d'une chapelle dédiée à St Vhal, enlevant 
une paAtiz dz la couvZAtuAz, pénétAa à tAavzAA la voutz et AoAtit paA la 
poAtz en AZnvZAAant et tuant uncouplz avec Aon falA. JuAtz la petite fa Hz 
AuAvivAa d cz déploAablz accident. Rien n'a été bAÛlé danA l'égliAZ, mati lz 
pluA cuAizux. c'ZAt quz ce fluide électrique ait zmbAaAé Iza vztzmzntA dzA 
tAoiA pauvAZA victimeA. 

14 MAI 1820 : 


Un violent oAagz éclata aua Chatzllznot. Un cultivatzuA 
fat tué. En voici V hoAAiblz dzACAiption qu'un témoin donna : " On l'avait 
poAé aua Aon lit. Il avait la poitAinz bAÛléz et tAZA noiAZ, Aa 
langue était comme Aotiz, la machoiAZ AupéAizuAZ faacaAAéz et 
Iza dzntA vacillantZA danA Izuaa alvéolzA ; l'oAbitz dz l'oeil 
gauche tout cAiApé, Aa chemiAZ et aza vztzmzntA n'avaient aucune 
trace dz fau. Enfan, lz coApA et la maiAon Aépandaiznt une 
odzuA Aul faAZuAZ inAuppoAtablz. [AéfalO] 

9_JAWV1ER_7f27 : 

I/zaa midi, à Saulon la Chapelle, la fauche tomba et miA 
zn faAion une maAmitz dz fantz [AéfalO). 
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1_8_6 7 


A LoueAme, il y eut, un joua de communion, un otage, 
épouvantable qui éclata pendant le a veApreA. La flèche du clocher fiut 
enfoncée. Jl y eut 13 perAonneA de tuée* et une vingtaine de bleAAéeA. 
[réfi.l ) 

1 88 0 : 


La fioudre tomba prèA de 8 ufifion, danA un pré où une fianme 
gardait Ica vache A. Veux, de aca animaux jutent tuéA. La (fiemme n'eut aucun 
mal, maiA elle constata, avec Atupéfiaction qu'une de aca boucleA d'oreilleA 
avait fondue. Songez que la température de fiuAion de l'on. deA bijoux eAt 
d'envinon 1000 0 C !! Ôn conna.it ouaaà un centain nombne de ca a où deA 
montneA ont été fiondueA dam la poche de leun pnopniétaine. VlautreA 
fioiA, elleA ont été briAéeA, parfioiA encone Aimplement annétéeA ou 
aiinantéeA [réfi.l 1) 

A titne d'anecdote, on peut citen auAAi la légende de 
Vie de ChaAAenay où lu tradition afifiirme que la fioudre, apnéA un violent 
otage aunait Aoulevé le tentait et fiait jaillit la fiontaine Sauve [néfi.13). 

30 JUIN 1901 : 


Vota 6 heuteA 1/4 du Aoit, apnéA une joutnée exceptionnel- 
-lement onageuAe, une toutmente extrêmement violente a' eAt déchaînée Aut 
Dijon, produisant de terribteA navageA. Plut particulièrement Aut V établit - 
-Aement deA dockA de Bourgogne, Aitué entre le 31, boulevard Voltaire et 
la ligne Oijon-lA Aut Tille. Pour l'opinion publique et la preAAe locale, 
ce phénomène était du au paAAage d’un cyclone. Il fiut Auivi d'une chute de 
grêle et d'une pluie d'une violence exceptionnelle. L'administration deA 
dockA attribua Ica efifietA à la fioudre et demanda réparation aux oAAutanceA. 
CelleA-ci, au contraire, l'attribuèrent au vent : vent, qui ne rentrait 
danA aucune clauAe deA contratA et randait ainAi c aduque l'aAAutance !! 

De nombreux expertA Ae Auccédèrent. LeA analyACA deA 
dégatA couvriraient deA dizaineA de pageA qui Aéraient plutôt rébarbativeA. 
Ce que l'on peut dire, c' eAt qu'aucun détail ne fiut oublié et que touteA 
leA hypothèAeA fiurent examinées à la loupe ! ConcluAion deA expertA : 

Tout eAt du à une trombe électrique !! MaiA Ha reAteront danA une 
incertitude totale aut la poAAibilité de voir danA leA dégatA occaAionnéA 
l'oeuvre de la fioudre... ReAte, en dernier lieu, le jugement du tribunal 
civil de Dijon dont leA normandA pourraient être fiierA -."Imputable pour 
une moitié, à la chute de la fioudre, et, pour l’autre... à la 
violence du vent... " (réfi.18 ) 

DECEMBRE 1923 


Un curieux phénomène fiut relaté danA un journal régional : 
fioudre, météore, nouA ne AavionA paA trop $ù te claAAer [réfi.20] : 

Copie de l'article adreAAé au journal et de la réponre de la commiAAion 
aAtronomie : 


.../... 
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Noua avonA azçu, il y a. quelquZA jouAA, l' in&oAmation suivante. : 

CORCE L LES-LE S-MONT S 


DQ.AniiAQ.mQ.nt, le AieuA Bu.i 440 n-Nc 1 u.din AQ.ntAa.it de. Dijon avec 
une do. 40.4 failleA vzaa 7 heuAZA du 4oiA, paA une nuit deA 
plu4 obACuAO.4. LÛAAque aAAivéA cl enviAon 300 mètAZA du village, 
il 40. tAouvent inAtantanément enviAonnéA d'une lumÜAe deA pluA 
pui44ante4. CheAchant deA yeux a&in de 4avoiA d'où pAovenait cette 
4ubite et 4i gAande claAti, nou4 apeAcevon4 cl quelque4 mètAZA de nouA 
et cl enviAon 8 mitAZA de la teAAe, meAuAant enviAon 0,50 m de 
haut aua 0,80 m de long et petit à petit cette boule diminuait 
en gAOAAeuA et en lumieAZ : loAAque n'atteignant pluA qu'enviAon 
0,25 m de longueuA, tAoiA ($A agmentA az détachèAent de la boule 
et vinAent az placeA hoAizontalement cl la boule pAincipale et 
touteA AZAtiAent immobileA danA l'eApace et loAAqu'elle ne 
pAoduiAiAent pAZAque pluA de lumÜAe, touteA deAcendiAent à teAAe avec 
une extAême lenteuA. 

Comment az ($ ait-il que cette boule AZpAZAentant enviAon le poidA 
de 40 kilogAammeA, devant donc dzAcendAe deA aAtAZA avec une 
ceAtaine Aapiditi, a' aAAZta inAtantanément, A ' enflamme et AZAte 
immobile danA l'eApace juAqu'à paA^aite caAboniAation, ce qui a 
duAé 30 à 40 AecondeA. 

Je AemeAcieAaiA d'avance Iza peAAonneA a' occupant de cza choAZA 
de bien vouloiA me l'expliquen , ce qui ne manqueAait paA de 
m'intiA zaaza ainAi que Iza lecteuAA du "Bien Public". 

BUISSON. 


Noua avonA tAanAmiA cette lettAe 
de la CommiAAion d'AAtAonomie et 
de Dijon, qui fioAt aimablement cl 
AéponAZ Auivante : 


à MonAieuA GaAAZA, AecAétaiAe 
de MétéoAologie et de l'Académie 
bien voulu nouA adAZAAZA la 


MonAieuA le RédacteuA : 


Le phénomène obAeAvé à CoAcelleA ZAt Iaza inteAZAAant. 
MdlheuAeuAement, votAe coAAZApo ndant a encoAe oublié de donneA 
la date de Aon obAZAvation. Il doit cependant y avoiA un 
almanach à CoAcelleA. Il faaudAait AavoiA Ai ce jouA-là, il 
pouvait y avoiA une tenAion électAique de l'atmoAphcAe, Ai le 
ciel était couveAt ou non, cl quelle hauteuA pouvaient ètAe Iza 
nuageA. MonAieuA BuiAAon nouA dit bien que la nuit était tAZA 
obAcuAe. Ceci nouA indique Aeulement qu'elle était AanA lune. 

Ceci dit, le phénomène ne peut entAZA que d..,i4 tAoiA oAdAZA de 
phénomèneA actuelA : électAiqueA [AOAte de &eu de Saint Elme), 
chimique ( ($ eu follet) maiA plutôt météoAique (bolide). 


..J ... 
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L ' zx.plica.tion la pluA plauAiblz d'apAZA la. dzACAiption donnéz ZAt 
zn faz^zt un bolidz ayant paAAé au Zénith. C'ZAt à ce momznt quz 
l'obAZAvatzuA a'ZA t vu zntouAé d'unz vivz luzuA, puiA Iz métzoAZ 
A'éloignant noAmalzmznt à la Aituation d'obAZAvation tout zn 
gaAdant la même ($ oAmz, a diminué, dz gAandzuA dz maniéAZ quz-Iz 
bAuit dz l ' zxploAion n'zAt pluA paAvznu aux. oazUIza dz 
l 1 obAZAvatzuA zt znAuitz a diApaAu à l'hoAizon paA l'zfifizt 
dz la couAbuAZ tzAAZAtAZ ou zn tombant aua Iz aoI. L' obAZuAité dz 
la nuit zt l'éclat du météoAZ ont zmpéché l'obAZAvatzuA dz az 
nzndnz un comptz zxact dzA diAtanzzA. 

D'oAdinaiAZ, Iza bolidzA tAavzAAZnt l'hoAizon 
zt ont aloAA unz quzuz luminzuAZ. Il ZAt tAZA Aanz actuzllzmznt 
qu'ilA paAAZnt au Zénith, maiA zzla pzut aAAivzA zt aloAA 
pAoduinz évidzmmznt l'objzt obAZAvé. J'ai zu quzlquz paAt, déjà 
Azmblablz appaAition maiA jz nz me AouviznA pluA où ! 

Vzuillzz agAézA, MonAizuA Iz RédactzuA, mZA 
zoAdialzA AalutationA. 


GASSER . 


1 9 67 : 


PluA pAochz dz nouA, unz tAacz myAtéAiztubz faut tAouvéz, 
pAZA dz MaAliznA. Ellz avait unz faoAmz d'étoilz dz mZA zt Iza AillonA 
qui la zonAtituaiznt, contznaiznt unz étAangz poudAZ mauvz... CzKtainA 
y viAZnt l'attzAAiAAagz d'un OVNI, d’autAZA d'un gigantZAquz inAZztz vznu 
du zoAmoA, d'autAZA znzoAZ, n'y voit qu’unz dzA faacétizA dz Madame la 
FoudAZ... Ué|$.f9). 


0 

0 0 
0 



tfuffatm. 
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HALOS ET PARHELIES 


Le 31 mars 1894, à 8 heures du matin, un halo et un 
phénomène, de parhélie furent observés à Vijon. Le témoin oit, ce jour-là 
trois soleils posés sensiblement sur un même ceAcle hoAizontal. 

Un phénomène identique avait déjà été vu le 30 mai 1779 
dans leA envinonA d' Auxonne. Trois Aoleits furent apeAçuA au moment du 
lever du Aoleil. 11 a étaient aua une même ligne verticale et tAèA AappAochéA 
leA u ha deA autres. 

Cette vision d'ensemble d'images du Aoleil est donnée paA 
la reflexion des rayons dans un nuage formé de cristaux de glace. La 
réfraction obtenue est iAAégulièAe, coa les pAopAiétés réfringéniés des 
couches d'aiA traversées, vaAient alors d'une maniiAe exceptionnelle, 

AuAtout au voisinage de l 1 horizon. Les images sont noAmalement surélevées 
paA AappoAt à celles obtenues dans des conditions normales. 

iMax-6 le plus cuAieux, dans cette obACAvation, est 
VinteApAétation faite paA le témoin. En effet, ce paijAan était aloAA 
dans Aon champA loAAqu'il vit appaAaitAe un Aoleil, puis deux, puis trois. 

Oa, c'était le dimanche de la fête de la Sainte TAinité ! Frappé de AtupeuA 
ou de cAainte -n’oublions que le fait de tAavailleA le dimanche, le joua du 
SeigneuA était considéré comme péché- il considéAeAa cette apparition comme 
un signe. Il fat élever aua le lieu de l’apparition, une pierre destinée 
à en perpétuer le souvenir et y fat graver dessus : 

"L’an 1779. Le matin de dimanche de la Sainte 
Trinité, me trouvant en ce lieu, trois soleils se sont levés 
et ont parus distinctement à mes yeux pendant une demi-heure 
environ, ensuite, ils se sont réunis dans celui du milieu. Gloire 
à dieu, le père, au fais et au Saint Esprit. Amen. J. GRUET" 

Uéfal2) 

Il traça sur un papier le dessin de son observation et 
un certificat signé la détaillant. 

Cette relation entre religion et effet naturel était _ 
fréquente chez nos ancêtres. La peur de dieu et du ciel existait encore. 

Mous avons retrouvé un {ait identique au nôtre, mais dans les Vosges, où 
nous voyons bien que l'esprit humain, malgré les distances, est la même 
et conduit parfois à des coincidences troublantes : 

LES SOLEILS dE LA TRINITE. 

"Le 23 mai dernier, dit ,M. X. TH1R1AT, dans le compte-rendu de 
ses observations faites au SVMdlCAT, de 5 heures 10 minutes à 
5 heures 45 minutes du matin, un phénomène très rare et qu^ nous 
n'avons jamais vu s’est produit au levant. On voyait, à travers 
des cirrus diaphanes, deux soleils, le véritable et son image 
réfléchie d'une manière très distincte et si brillante que la 
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lumière en ita.it inAou.tzna.blz à la. vue, czttz image du Aolzil 
avait la |farmz d'un diAquz qui A'ZAt allongé un pzut avant dz 
diAparaitrz, zt qui était Aurtout baillant zt iriAé danA Aa 
partie oppoAZZ au Aolzil Izvant". 

Ce phénomène trèA naturel, zt qui a' expliquait dz lui-même quand 
on conAidérait la nature dzA imagZA qui laiAAaiznt voir la 
révélation dzA rayonA AolairzA, a été aperçu dz przAquz touA Iza 
pointA dz noA montagnzA. L'apparition dz pluAizurA AolzilA Iz 
matin dz la TRINITE, czttz faite tombait, czttz année, juAtz Iz 
23 mai, ZAt un phznomznz quz bizn dzA gznA croient annuzl zt 
périodique, touA Iza anA, il g a encore dzA montagnardA UoAgiznA 
qui vont zxprèA au Aommzt du HÛNECK zt dzA autrzA balonA dz la 
chainz, Iz matin dz la TRINITE, pour voir à l'horizon a' élever 
majZAtuzuAzmznt troiA AolzilA à la 6 oiA. M aiA pour jouir dz ce 
radizux zt magnifique Apzctaclz, il &aut ztrz en ztat dz grâcz. 

Czttz c .royanez n ' zAt-zllz paA un rzAtz dz l'hzliolâtriz ou 
cultz du Aolzil. [rzf,.27) 

E^zctivzmznt, on pzut rzAtzr troublé devant Iz hait 
qu'à dzA ipoquZA di^ZAzntZA, dzA jouAA difazrzntA, dzA lieux difazxzntA, 
dzA pzrAonnzA voient ce phznomznz dz troiA AolzilA, trzA rare, Iz jour 
dz la fatz dz la Trinité, Aymbolz dz l'union dz troiA pzrAonnzA diAtinctZA 
formant un azuI Pieu ! !... 

La nature a dz nombreux myAtzrzA... 

Noua avonA retrouve une obAzrvationdz ce phznomznz en 1582, 
relate danA un petit livret où az mêle d'aillzurA d'autrzA faitA mijAtirizux. 

Le premier jour du moiA d'avril 1582, Benoit 
Rigaud vit une grande zt claire lumière rzAAzmblant à la haute 
Kullz du jour, proche du Aolzil levant. Czttz clarté était Azméz 
par le milieu dz divzrAZA fagurzi rougzA, blanchzA zt noirâtrzA, 
à la farmz dz tuyau zt fautZA d'orguZA jointZA zniZmblzA, autrzA 
rzAAzmblant à pluAizurA troupzA dz glaiA, hzrbz nommée ici 
vulgairement faagzollzt, entremêlée dz piquZA zt lanezb groAAZA comme 
dzA chzvronA. Ce Apzctaclz dura deux bonnzA hzurzA. Uz’ia le matin, 
il verra une étoile claire zt luiAantz fuyant le Aolzil aAAZz 
dz loin dzpuiA Iza huit hzurzA du matin juAqu'au quatre heure 
du Aoir. 


Le lendemain, le lundi, deuxième jour d'avril, vzrA 
Iza nzufa hzurzA du Aoir, il aperçut przAquz au même lieu zt 
région, une mzrvzilleuAZ météore, claire, contenant en Aon milieu 
deux armézA prztzA à combattre, l’une du côté d'orient, l'autre 
dz l'occident. Czttz viAion dura l'zApacz przAquz d'une heure zt 
demie, puiA a' évanouit. 

Le mardi,troiAièmz jour d'avril, il vit avec aza 
voiAinA, une viAion encore pluA prodigizuAZ quz Iza précédzntzA : 
un cercle zt rondeau dz couleur dz l'arc cêlzAtz, au milieu 
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duquel zta.it lz tolzil luisant attzz pâle zt a.a dzttut du dit aAc 
dzAAièAZ lz ponant, luirait autti un autAZ tolzil zt lz tAoitièmz 
dz même fioAmz zt cia A té était dzAAièAZ V aquilon. Tout tAoit 
enclôt dzdant lz dit zzacIz zt dzmzuAaiznt Izt ditt tolzilt 
maAzhant l'un comme l'autAZ znviAon unz bonnz hzuAZ. 

"Tzllzt vision* zt tignzt inaccoutumét dz vzoiA, 
donnznt gAandz mZAvzillz, ZAaintz, faAayzuA zt ztbayllzmznt à 
toutzt gznt, n'ayant la cognoittancz dzt hittoiAZt antiquzt zt 
chotzt natuAzllzt, ny dz IzuAt cautzt". 

L'autzuA fizAa zntuitz un bAzfa Aétumé d'autAZt pAodigzt 
citét paA Juliut Ûbtzquznt zt tZAminzAa ton zcA.it paA zzt paAolzt : 

"Vioont donc zn la connaittancz, amouA, cAaintz zt 
obéittancz dz Vizu, nout lz pAizAont tout humblement zt dz bon 
cozuA qu'il lui plaitz dz nout fiavoAitZA dz tzt gAaczt zt nout 
donnzA ce qui cannait nout êtAZ bon zt nzczttaiA z. 

A St AmouA, lz 4z jouA du moit d'avAil 1582" 

Mait ce bAavz hommz du XVI n'ztt pat au bout dz tzt 
émZAvzillzmzntt. Il fizAa à nouveau unz belle obtZAvation lz 26zmz jouA 
d'octobAZ. 


"Lz tzmpt ztait bzau, claiA zt tZAain dzpuit unz 
hzuAZ dz l'apAZt midi jutqu'au tolzil couchant. Lz tolzil fiut 
czint zt znviAonnz dz deux czAclzt attzz laAgzt zt dz divzAtzt 
coulzuAt. L'un jaunz zt blanckâtAZ, l'autAZ dz coulzuA plomb 
zt lividz quz j'obtZAvait diligemment avec plutizuAt autAZt zn 
la compagnie dztquzlt j'était AztouAnant du côté dz la montagne zn 
mon logit ; vit outAZ plut Izt 5 hzuAZt lz tolzil était dz ta 
mattz choiA unz étoile coulante zt jetait zt daAdait contAZ .le 
tzptzntAion, un peu panchéz à mon avit lz 20 émz dzgAé dz Gzmzaux.. 
PAZmizAZment zn fioAmz d’unz flèche aigue puit toujouAt zn 
dztczndant tz fiit plut longue zn fioAmz d'un daAd zt tAZt 
appAochant pAèt dz la Tzaaz, fiut faiguAZ znfaoAmz d'une gAottz 
zt longue laAmz zt tombant tuA la Tzaaz, tz montAa zn bat zn 
la fioAmz d'un gAot zt laAgz pied dz cheval. Lz tpzctaclz duAa 
znviAon unz bonnz demie hzuAZ jutqu'à la nuit dote d'une 
coulzuA dz flamme au commencement puit devint blanche znfiin 
d'une coulzuA plombée zt dz fizA. Lz tout écoulé zt évanouit, 
chacun tz AztiAa zn ta maiton fioAt "ztbayt". 

A St. AmouA, lz 21z jouA d'octobAZ 1582. 

Lz tolzil, ancien Pieu mythique, nout tuApAznd zncoAZ 
même dz not jouAt. Benoit Rigaud auAait été tout tuApAit, comme czt 
lyonnait, qui, lz 21 tzptzmbAZ 19 Cty , lz virent "bleu" ! EncoAZ un 
phénomène dz czt attAZ, du à unz Aané^action tubitz, dant czAtainzt 
couchzt atinotphéAiquzt, dz la vapzuA d'zau qui t'ztt condzntéz zn tAèt 
haute altitude. (Aéfa.28) 
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AURORE BOREALE 


Roua. tenmineA cette petite chAoni^ue, citons aussi 
un phénomène aoaz da.nA notAe Aiglon : t'auAoAe boAeate. 

Le. 25 janvier 1938, on t'auAait apeAçu en Suisse, pAès 
de Beine et te 26, à une keuAe du matin, à Dijon. 

Le eiet était Aouqe, tAis faoncé Uêtf.M). 

Peut-étAe ceAtains y auAont-its ou te pAésage de 
ta gueAAe 1939/45 !! 

Mais gaAdons-nous de souAiAe. Beaucoup de phénomènes 
natuAets sont encoAe tAès mat connus et pAêtent , même de nos jouas, 
à des inteApAétations douteuses ou simptement eAAonées. 


0 
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Vans cette péAiode, dite de ta conquête spatiate, 
soyons totéAants pouA nos anciens et appAenons à mieux connaitAe 
ce ciet, qui gaAde encoAe quetques mystêAes, et paA ceta, nous fascine... 
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des livres précédément cités. 

Nous rappelons également que les documents inclus 
dans VIMANA ne peuvent être photocopiés sans la permission des 
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AVERTISSEMENT 


Face à une investigation complexe, nous devons prendre 
une attitude objective, avancer avec prudence et conserver un certain 
scepticisme tout en agissant avec circonspection. 

L'affaire dont il est principalement question dans ce 
numéro implique plusieurs personnes et a reçu, de notre part, un nom de 
code, en quelque sorte : "PATOUCHE". 

L'affaire "PATOUCHE" que nous avons"baptisë" hantise ou 
envoûtement très spécial n'est qu'une des multiples facettes d'une étude 
plus vaste. Le personnage principal est également l'instigateur de 
nombreuses péripéties qui se sont déroulées dans quatre ou cinq départements. 

Il n'est pas possible de retracer l'ensemble du cas ici. 
Aussi, l'aspect le plus complet que nous vous soumettons, est cette 
affaire "PATOUCHE", qui eut lieu courant 1983 et à laquelle nous nous 
sommes intéressés de près. 

Pour bien comprendre l'ambiance des entretiens concernant 
cet "envoûtement spécial", vous trouverez une auto-biographie de ce "héros". 

Bien entendu, les personnes concernées resteront anonymes, 
et nous nous sommes permis, avec un certain clin d'oeil, d'emprunter à 
Wilhelm GRIMM, auteur, entre autres, de Blanche-Neige et les 7 nains, les 
noms des héros de son récit afin d'identifier plus facilement nos personnages. 
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INTRODUCTION 


BLANCHE-NEIGE PAR LUI-MEME : 


NOTA : 

Cette autobiographie est transcrite avec quelques modifications concernant 
le vocabulaire, celui-ci, étant à l'origine peu académique. 

"C'est à Brazey en plaine, commune de 2000 âmes que je 
suis né, un beau jour de septembre 1948, le 6 exactement. J'ai effectué 
mon service national au 4è Hussard à Besançon, dans le Doubs. 

En 1969, à la fin du temps réglementaire, je commençai 
à lire les ouvrages de Jean-Louis Victor, sur la parapsychologie et 
l'ésotérisme, car j'avais été un peu choqué, devant les expériences d'un 
hypnotiseur, dans la même chambre que moi, à l'armée. 

Je voulais en savoir plus sur ces phénomènes. 

Approximativement une année plus tard, dans la 
périphérie de Marnay en Saône et Loire, je tentai la pratique d'un 
rituel avec une fille sujette à une manipulation extra-terrestre, remontant 
à plusieurs générations. 

Ce rituel se déroula devant un calvaire et à sa suite, 
trois engins passèrent au-dessus de nos têtes. 

En 1974, j'avais 26 ans, j'arrêtai mes lectures sur le 
paranormal. Divers travaux me permirent d'avoir une rémunération pour 
vivre. Je me servais alors de mes dons. 

J'aboutis aux premiers contacts télépathiques avec des 
ondes mentales et des êtres de l'espace. En juillet de cette même année, 
je fus sujet à une manipulation par les extra terrestres à Villars le Bois(17) 

Ce furent ensuite de nombreuses péripéties. 

Localisés par la gendarmerie, mes amis Grincheux et Dormeur, 
que j'avais rencontrés en juillet 1980, descendirent jusqu'à Lyon et, 
ensemble, nous prîmes la direction de la Charente Maritime. 

Là, durant 15 mois, nous sommes restés à faire, entre 
autres choses, des tentatives d'atterrissages d'OVNI, avec les membres 
de L'institut Mondial des Sciences Avancées (IMSA). Puis ce fut les 
Deux-Sèvres. 


Vint alors la rencontre avec le Cercle d'Etudes et de 
Recherches sur les Phénomènes Inexpliqués (CERPI), rencontre qui s'ombragea 
rapidement et entraina de gros accrochages. 
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consultations - rencontre avec le CERPI 
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RENCONTRE AVEC L'ADRUP en janvier 1983 
RENCONTRE AVEC L'ABEPS en 1980 


VERDUN SUR LE DOUBS : rencontre avec les Etres de l'Espace 

en juillet 80 
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J'abordai la pratique du magnétisme à des fins curatives dans 
la région de Saintes, dans la Charente Maritime. J'avais une clientèle 
affluente mais aussi de gros problèmes. 

Par voie de location, me fut faite la proposition d'une 
immense ferme. J'avais installé un cabinet de consultation avec salle 
d'attente et tout ce qu'il faut. Des nouvelles vinrent rapidement : cette 
ferme était le siège de disparitions et suicides mystérieux et des constats 
de gendarmerie furent établis. 

Beaucoup de jeunes se sont regroupés autour de moi, certains 
avec leurs parents. 

Concernant les phénomènes dont la ferme était la proie 
depuis une dizaine d'années, j'ai demandé assistance à l'IMSA. Cet 
organisme m'a déçu. Je leur demandais un canon Laser pour déterminer la 
nature des phénomènes qui se produisaient. Jimmy Guieu, son directeur, 
ne voulait me fournir le matériel qu'à condition qu'il puisse étudier 
lui-même l'affaire. J'ai donc arrêté. 


M'étant rendu compte, à la suite de quelques recherches 
et travaux, que j'étais sur une ancienne abbaye, les fouilles continuèrent 
et ce fut la découverte d'une crypte avec 12 chapelles représentant les 
signes du Zodiaque, le tout formant une pyramide. 


Parallèlement, j'ai repris contact avec les extra¬ 
terrestres qui m'ont communiqué de nombreuses données pour faire une 
tentative d'atterrissage. 


ferme. 


Il y avait eu manipulation de leur part dans cette 


Là, j'ai eu la gendarmerie sur le dos, puis l'aviation 
de Cognac. Je fus confronté à une décision : travailler pour les 
gendarmes ou être interné dans un hôpital psychiatrique. 

Puis j'ai tout laissé tomber. Actuellement, tout est 
entre les mains d'un avocat à Beaune. Les êtres de l'espace m'ont fait 
communiquer des éléments au Groupe d'Etude des Phénomènes Aérospatiaux 
Non Identifiés (GEPAN-Toulouse) ; je suis d'ailleurs en liaison télépathique 
avec un de leur membre. 


Je leur ai demandé qu'ils me gardent une petite place. 
Je n'ai peut être pas de hautes connaissances scientifiques, mais des 
données intéressantes. 


Tout le long de ces péripéties, de nombreuses observations 
d'OVNI et des rencontres rapprochées ont été faites, tant en Saône et 
Loire (Mâcon et Verdun sur le Doubs) qu'en Côte d'Or, à St Jean de Losne. 


Dans le courant de l'année 1980, 
présidente de l'Association Beaunoise d'Etude des 
(ABEPS) qui est contactée, elle aussi. Je me suis 
association". 


j'ai rencontré la 
Phénomènes Spatiaux 
brouillé avec cette 
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21 JANVIER 1983 : RENCONTRE AVEC L'ADRUP (PROF) 


Notre premier entretien avec les contactés remonte à la 
soirée du 21 janvier 1983. Vers 21H, PROF et trois visiteurs, engagèrent 
une longue discussion, principalement axée sur leurs aventures et 
mésaventures face à des évènements insolites. 

Venus nous rendre visite pour parler de tous ces 
phénomènes paranormaux, Blanche-Neige se lança dans une explication plus 
ou moins cohérente d'expériences, de contacts avec des extra terrestres, 
poursuites avec certaines gendarmeries, le tout dans un langage assez vulgaire. 

Grincheux et Dormeur qu'il avait rencontrés trois ans 
plus tôt, ne prononcèrent que peu de phrases et approuvèrent ça et là 
les propos tenus. C'est ainsi que nous apprenons que Blanche-Neige, 
parapsychologue-médium (comme l'indique sa carte de visite) était un 
ancien membre de l'I.M.S.A., dont les compétences en matière de paranormal 
sont douteuses et restent à prouver. 

De 21h à environ lh du matin, soit durant prés de 4 heures, 
cette aventure aux multiples rebondissements nous fut contée, nous menant 
tantôt en Charentes Maritimes, tantôt à Lyon, pour retourner en Saône et 
Loire où, à chaque fois, des phénomènes furent enregistrés par nos visiteurs 
d'un soir. 


Pour illustrer ses propos, Blanche-Neige, mage radies¬ 
thésiste nous montra une carte du ciel ornée d'étiquettes blanches collées à 
des endroits très précis, sur des constellations. Cette carte était en 
rapport étroit avec la découverte des chapelles aux signes du Zodiaque. 

Plus tard, dans cette soirée du 21 janvier, une cassette 
enregistrée avec commentaire et fond musical exposait et retraçait la 
vie de Blanche-Neige depuis sa naissance. Cependant la chronologie des 
évènements n'étant guère respectée, il ne nous fut pas possible de comprendre 
ses diverses phases biographiques sans intervenir pour poser des questions 
complémentaires . 


Pour résumer cette longue conversation, nous dirons 
simplement que les thèmes abordés furent, premièrement, la vie de Blanche- 
Neige enregistrée sur une cassette ; deuxièmement, la découverte d'une 
Abbaye, siège de manifestations étranges et dont les 12 chapelles, chacune 
représentant un signe du Zodiaque sont chargées de lourds secrets ésotériques 
destinés à entrer en contact avec les êtres de l'Espace ; troisièmement, 
leur fuite à travers la France, devant les gendarmes et l'aviation : 
quatrièmement, leurs contacts avec des extra terrestres : ils ont même bu 
le café avec eux !! ; cinquièmement, leurs rencontres et déceptions a^c 
des associations et enfin, sixièmement, leur possibilité de métamorphose 
en scarabée !... 


.../... 
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Quel fut notre comportement devant ces tribulations et 
faits étonnants ? Laisser dire... écouter... et, dans un premier temps, 
entrer dans le "jeu"... 


Avec l'étude des contactés, nous avons été à bonne 
école !! La possibilité d'un canular est la première réaction de l'enquêteur 
et, hélàs, souvent se vérifie... (Cergy Pontoise en est un triste exemple). 


Mais, au départ, il faut mettre en confiance, faire parler, 
bien écouter et analyser aussitôt les moindres faits exposés. 

Il faut aussi glisser quelques pièges ou embûches. 

Dans ce cas précis, l'un d'eux consista à simuler une 
réception de messages sous forme de symboles (bien sûr, imaginaires pour 
certains, et d'autres tirés d'un livre de M... .Guieu..(OVNI, Cergy Pontoise)). 


Croyez-nous, cela fonctionne. Notre Blanche-Neige y a 
cru et, pour lui, nous sommes devenus des personnages de son bord. Il pouvait 
alors se confier à ses collègues... ! 


En fait, dans ce genre de situation, tout se joue dans 
une analyse et une bataille psychologique. 


Il a été dit plus haut que la chronologie des évènements 
rapportés était confuse. Pour cette raison, nous avons posé des questions 
afin d'éclaircir certains points et essayer decette manière, de confondre 
nos invités. 


Voici quelques exemples de questions 7 Clefs posées au 
cours de cette soirée : 

PROF : "Que *avez-vou* de ce* êtAe* ?" 

BLANCHE-NEIGE : " Tl* v-ce.nne.nt d'ÛAion. [/ou* avez le -j èt>ie-i bleu.*, 
je le* al contacté*, [/ou* avez le* êtAe* de l'Aigle qui *oyit 
di^êAent*, vraiment pa* commode*. Il* ont de gAo**e* tête* 
et de petit* coAp*. Van* la Aêgion, là-ba* [ChaAente*) il* 
le* appellent le* "JaAdinièA* de l'E*pace". Moi, je pen*e 
que ce -6 ont de* humain* qui *e *ont pAopul*é* dan* le* 
pynamide*. Il* *ont donc Aalliê* *uA l'Aigle. Tl* ont 
Z 0 000 an* d'avance *uA nou*. C'e*t ce que j'en ai déduit." 

— : "Uou* été* *ûa qu'il* ne peuvent veniA que de là" ? 

— : "Ce* êtxe* de l'Aigle ? Non ! je pen*e qu'il n'y a pa* qu’eux.. 

Tl y a tout une gamme. Je pen*e que tout ce qui vit *ua TeAAe 
AepAé*ente la gamme. Tl* vivent *ou* un autAe état et *ua 
plu*ieuA* planete*. Tl* peuvent peut-êtAe vivAe en paAallêle 
avec nou*, *ou* un autAe temp*. Si vou* pAenez le liquide, il 
y a de* êtAe* liquide*. On a l'état gazeux, il y a de* êtAe* 
gazeux. Si no* planète* vont *ua de* planète* *upêAieuAe*, 
elle* ne vont Aien AencontAeA : elle* *ont fioAmêe* d'atome* 
neutAe*. " 


.../... 
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PROF : "C'ZAt votAz lntZA.pn.ita.tlon ?" 

BLANCHE-NEIGE : "Oui, bizn aûa , jz voiA cà comme ça. !" 

— : "Que pznAZz-vouA dz Vtzu ?" 

— ; "Eh. bizn ! ça dipznd commznt voua lz voyzz. PouA moi, il 

y a 7 dizux. Il y a 7 fioACZA, une puiAAancz. C'ZAt une 
fioAcz ilzctAiquz intzlligzntz" . 

— "Que pznAZA-tu dzA autAZA contactiA ? Lzua mZAAagz à dilivAZA, 
c zla nouA paAait un peu AimpliAtz . . ." 

— ; "Bizn aûa ! c'ZAt Auivant Izuaa intzApAZtationA. Ce Aont 

dzA vibAationA qu'il fiaut tAaduiAZ zt, aoua hypnoAZ, ça 
pzut AZvilZA dzA choAZA..." 

— : "Oui, maiA bzaucoup dz contactZA a' y AzfiuAznt !" 

— : "ViAonA qu'H a ne connaiAAZnt paA. C'ZAt un azcuI dz la 

manipulation. Suivant toutZA Iza manipulationA quz j'ai 
zuza, Ai voua ztZA AuA lz bonnz voiz, il n'y apaA dz 
pAoblzmZA. C'ZAt l'zquilibAZ danA votAZ viz". 

— : "Commznt czla A'ZAt-il paAAZ au tout dibut ? Ouzl a iti lz 

diclic ?" 

— "J'ztaiA au 4z huAAaAd à BzAançon. Jz m'itaiA fiait un 
copain. Citait un cuAi difiAoqui. Il itait danA ma chambAZ. 
[/Aaimznt Apicial, ce c uAi. C'ZAt paA quz jz CAoyaiA à cza 
phinomznzA, itant jzunz, maiA à l'ipoquz, on n'en paAlait 
paA comme maintznant. Je m'en AzndA comptz Auivant touA Iza 
jzunzA quz j'ai cotoyiA, quz j'ai pu AoignzA. Ce cuAi 
difinoqui fiaiAait dz l'hypnoAZ à l'aAmiz. Toutz la nuit, 

il az mzttait en tAanAZ. J i itait a-AAiA dzvant Aa tablz 
zt il tombait en tAanAZ. Czla m'a bzaucoup ckoqui, en 
AoAtant dz l'aAmiz. Pzndant lz AZAvicz, jz lz CAoyaiA à 
moitii fiou. PuiA jz me au-La dit quz ce n'itait paA poAAiblz, 
qu'il avait quzlquz c hoAZ. Et j'ai commencé à appAndAZ, dz 
A à Z. J'ai lu Iza Uvaza dz J .C. i/ictoA. Tl n'y en a paA 
bzaucoup. 11 a ont iti cznAuAiA." 

— : "[!oua avez appAiA danA Iza Uvaza ? Et apAZA ?" 

— * ; "J'ai commencé à appAzndAZ la tilipatkiz avzc Iza cantZA 

ZznnzA. Jz m'amuAaiA avzc mon znviAOnnzmznt, avzc mZA 
gaminzA, tout douczmznt. Là, j’ai commencé ù azczvoIa dzA 
ondzA mzntalzA. J'ignoAaiA d'où czlà vznait. J'zntzndaiA 
dzA voiA. EIIza me donnaiznt un pztit peu mon tAaci fiutuA. 

Au dibut, c'itait dz l'intuition..." 


D'autres questions ont été posées, toutes se rejoignent. Il 
serait fastidieux de les transcrire ici. A une heure tardive, nous nou^ sommes 
séparés, non sans avoir promis de nous revoir. La proposition ayant été faite 
par Blanche-Neige, nous avons acquiescé, jouant encore une fois le jeu. 


0 

0 0 
0 



BLANCHE-NEIGE 

Magnétiseur 

Radiesthésiste 

Parapsychologue 

De retour dans 
la région 

Suite à un stage de pratique et 
d'expérience, consulte les lundis, 
mercredis, vendredis et samedis, 
de 14 heures à 18 heures, au 

LE BIEN PUBLIC 


BLANCHE-NEIGE 

Magnétiseur - Radiesthésiste 
Parapsychologue 
de retour dans la région après 
un stage de pratique et d'expérience 

Consulte les lundi, mercredi, 
vendredi et samedi après-midi 
de 14 h à 18 h au 

LES DEPECHES DU 


30 mars et 2,3,4 Avril 1983 


5 avril 1983 



Deux mois après notre première rencontre, le mâge-contacté 
annonce son retour "professionnel" par voie de presse. 


sur leurs péripéties dans la soirée du 21 janvier 1983. 

Le mage, au centre, entouré de deux de ses amis, témoins, 
comme lui, de phénomènes insolites. 
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REAPPARITION DE BLANCHE-NEIGE 


Après quelques mois de silence, Blanche-Neige, 
magnétiseur, radiesthésiste, parapsychologue refit surface par quelques 
encarts publicitaires indiquant qu'il était de retour dans la région 
bourguignonne. Il y était expliqué en quatre lignes qu'il consultait 
tel ou tel jour, ceci suite à un stage de pratique et d'expériences. 

L'on devine aisément à quel sorte de stage il fait 

allusion... 


NOUVELLES TELEPHONIQUES 


Blanche-Neige reprit contact avec nous le 6 mai 1933, 
par téléphone. Soncabinet avait débuté très fort. Les phénomènes n'étaient 
plus les mêmes qu'en Charentes Maritimes, mais plus subtils. 

Il n'a pas eu d'embêtement avec les services officiels, seu- 
-lement quelques ennuis de la part d'autres personnes, des jalousies de 
pays ou d'autres cabinets de consultations. 

Il nous signala des phénomènes PSI à Dijon : trois pour 
l'instant, un bruit de cercueil dans une grande avenue de la ville, un 
second dans une H.L.M. ; le troisième était la face d'un lièvre qui était 
allé se réfugier dans un grenier. 

Il nous déclara que l'on pourrait être présent en cas de 
phénomène sensationnel. On apprit également que Grincheux, son amie 
présente à l'entretien du 21 janvier avait divorcé : "Ils ne peuvent plus 
vivre ensemble... Son mari étant aussi son médium, ce serait dangereux..." 

Nous avons reçu aussi l'information selon laquelle un 
atterrissage aurait bientôt lieu, sans doute vers juillet. Il nous conseilla 
d'autre part, pour prendre des photos d'un phénomène, de charger l'appareil 
avec une pellicule infra rouge ou ordinaire, à condition que le boitier soit 
enveloppé d'une feuille de plomb. Cela afin d'empêcher les interférences 
électriques qui nuisent à la gélatine du film. 

Au revoir, à bientôt. 


0 

0 0 
0 






A Dijon, les immeubles semblent être la 
cible choisie par les forces inconnues. 

Dans le courant d'avril 1983, cette H.L.M. 
fut, semble-t-il, envahie de forces néfastes 
entrainant de nombreuses tentatives de suicide. 
Plusieurs visites en ce lieu nous renseigneront 
sur bien des points ... 
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UN CAS EPOUSTOUFLANT : UN ENVOUTEMENT COLLECTIF 


Le 1er juin 1983, le téléphone sonne de nouveau chez PROF : 
Blanche-Neige, apparemment paniqué et content de nous trouver, signale un 
cas peu banal d'envoûtement. 

"C'eAt teAAible, explique-t-il, depuiA pluAieuAA jouAA, 

7 à 8 ^amilleA de Dijon Aont la \oAoie de tentativ ca de au icide. L'ane de 
ce4 familleA m'a appelé. pouA que leuA vienne en aida. Dan* leA pluA bnefa 
délais, je AuiA intervenu. 

J'ai i [ait ce que j’ai pu, maiA je commence, à êtAe 
fatigué, et auAAi à AentÂA l'influence de cztte fance maléfaque qui agit 
AuA moi. 

J’ai travaillé aua place et j'ai tAouvé, gnâce au 
pendule, V oAigine du mal. C'eA-t un dôme pyAamidal qui accuAe une déviation 
de 25° de champ magnétique". 

Insistant pour que l'on prenne le relai sur cette 
affaire, Blanche-Neige nous remercie après que nous lui ayons assuré de 
nous rendre sur les lieux rapidement. 

Une vérification a été faite, suite à cet appel, auprès 
d'une personne qui habitait au 113 de cette avenue, concernée par les 
envoûtements, dans le même batiment. 

Cette locataire, parlant sans réserve, n'était pas au 
courant de l'existence de phénomène insolite. Nous avions toutefois pris 
soin de ne pas enindiquer la nature. Pourtant, 7 ou 8 familles prisent 
de crises suicidaires, dans le même batiment, cela ne passe pas inaperçu ?!... 

LlENQyEIE_pEByTE_:_PRiîïlIERE_yISIJE : 

Le lendemain, le 2 juin au matin, l'enquête sur le terrain 
commence. L'immeuble en question est situé sur une avenue proche de la 
sortie Nord de Dijon. Au premier étage de la cage n° 111, Blanche-Neige 
attendait, en compagnie de TIMIDE, une des locataires directement concernée. 

Au cours de l'entretien, Blanche-Neige s'étonne de notre 
rapidité d'intervention. Il explique alors, avec un visage visiblement 
fatigué, en sueur, que l'ambiance devenait insupportable. SIMPLET, le mari 
de TIMIDE, a été pris d'une crise suicidaire et transféré d'urgence au 
Centre Psychothérapique de la Chartreuse, à Dijon, pour une cure 
de désintoxication et ceci, sur le désir de Blanche-Neige... et, sans doute... 
avec approbation de TIMIDE... !!! 

Cette force maléfique affrayant tout ce monde devenait 
apparemment si insupportable que l'on nous supplia de faire quelque chose. 
Cette déclaration est d'ailleurs souvent revenue dans la bouche de ces 
personnes. 


Après nous avoir indiqué l'origine de ce dégagement d'ondes 
néfastes, des photos furent prises,:de la forme pyramidale qui n'était pas 
autre chose que le toit de la chaufferie, disposé sur la terrasse et que l'on 
voit très bien depuis la fenêtre de la cuisine. 









A proximité de l'immeuble, la terrasse est 
garnie d'un dôme de forme pyramidale, qui 
est maléfique, selon Blanche-Neige et 
entraine des tentatives de suicide... 

C'est en fait... le dessus de la chaufferie... 
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Avec ambiguité, les témoignages indiquèrent que des malaises 
se produisaient inexplicablement devant tel meuble, sur telle chaise ou 
derrière tel fauteuil. 

A en croire l'ensemble des déclarations, cette énergie 
semblait omniprésente dans cet appartement et poursuivait les résidents 
dans les plus petits recoins. 

Un peu plus tard, au cours de cette matinée du 2 juin, nous 
sommes montés à l'étage n° 2 et avons été présentés à une autre famille, qui, 
elle aussi, était la proie de phénomènes bizarres, selon les dires de 
Blanche-Neige. 


Un comportement anormal de TIMIDE et SIMPLET avait été 
constaté par ce couple d'une quarantaine d'années. Au fil de la conversa- 
-tion, ils nous racontèrent que plusieurs membres de leur famille étaient 
sujets, eux aussi, à des coïncidences suspectes, des incidents répétés, 
des pannes de voitures, des insomnies, un bras cassé et ceci depuis une 
quinzaine de jours. De là à supposer que nos deux petits nains avaient 
jeté un sort.... 


Suite à ces séries de curieuses coïncidences, Blanche- 
Neige avait été consulté. Ce dernier avait, semble-t-il, été surpris de 
la force de SIMPLET, malgré sa fatigue. 

Une chose a retenu notre attention. Blanche-Neige, très 
souvent, se sentait chez lui, se promenait où il voulait, comme un 
chirurgien dans un hôpital, en visite aux lits de ses patients. 


DEUXIEME VISITE : 


Mous sommes revenus environ une semaine plus tard, sans 
prévenir personne. 

Nous avons d'abord rencontré TIMIDE qui confirme ses 
opinions et constatations, mais affirme ne pas comprendre le pourquoi 
de cette présence négative : "12 fiant fia-ùiz quz2quz cAo-ie, Bianzkz- 
Me-tge z^t à. bout...". 

Avant de quitter TIMIDE, dont l'époux est toujours en 
cure de désintoxication, un petit détour au 2ème étage s'imposait. Des 
déclarations importantes nous attendaient. Durant ce second entretien 
qui ne dura que 20 mn, mais en "tête-à-téte", nous apprîmes que ce 
couple n'avait jamais vu Blanche-Neige auparavant, et mieux, qu'ils 
étaient sceptiques envers ces phénomènes paranormaux et, que tous ces 
incidents dont était victime leur famille, pouvaient être mis sur le 
compte de simples coïncidences. 

En conséquence de quoi, il n'est pas inutile de dire que 
Blanche-Neige suggérait certaines idées et ne demandait pas l'avis des 
"victimes". 
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attentivement les déclarations des témoins. 

Dans ce genre d'affaire, la psychologie intervient 
plus que le matériel. Le magnétophone, sur la 
table, enregistre la conversation. 

Debout, à gauche, Timide reste perplexe et inquiète... 



Alors que notre mage Blanche-Neige, à droite 
raconte avec conviction, une histoire à dormir 
debout. P. Vachon l'écoute avec "attention", 
tandis que P. Geoffroy prends les photos. 



TROISIEME VISITE : CONFRONTATION : 


Nous avons laissé passer un bon moment avant de reprendre 
contact et de nous rendre sur les lieux pour la troisième fois, avec, enfin 
la présence de SIMPLET, revenu du centre Psychothérapique, son épouse et, 
bien entendu, Blanche-Neige. 

SIMPLET arrive peu après le début de la discussion qui 
se prolongea jusqu'au repas du soir. Une partie de la conversation a été 
enregistrée, le reste n'étant pas valable à cause du brouhaha des sept 
personnes présentes. La retranscription de la partie enregistrée dévoile 
une nette animation : 

PROF : "Il facLudAa.it faaiAe un ettai, l'enveloppeA [la. statue de 

la VieAge] et la mettAe chez quelqu'un que voua co nnaittez" 

BLANCHE-NEIGE : "Je pente que c'ett la vibAation ... que c'ett au 
niveau du faluoAtcent". 

PROF : "Il faaudAait la mettAe chez quelqu'un..." 

SIMPLET : ""Je voudAait bien ettayeA pouA voiA ti elle n'ett pat 
néfaatte". 

BLANCHE-NEIGE : "Moi, je ne la veAAait pat néfaatte au niveau 

attAal comme au niveau Aeligieux. ; je la veAAait plutôt 
nefaatte au niveau de ta ttAuctuAe, comme elle a été 
conttAuite, ta faluoAetcence". 

PROF : "ST. vout la mettez chez une autAe peAtonne, elle voudAa 
tAavailleA dettut... c'ett une voyante !" 

SIMPLET : "ST ça va pat... elle me diAa ton âge..." 

PROF : "Oui, mait elle tait déjà..." 

SIMPLET : "C'ett vAai que...que... il faaudAait la détAuiAe..." 

— : "Mait non, ti vout voyez qu'apAèt..." 

— : "Je lui diAai, la VieAge... Elle me diAa, tu et en tAain 

de me faaiAe un cadeau empoitonné. PaAce qu'elle y veAAa, 
ça, c’ett tuA. Elle ett tAèt puittante 

Je l'aime, je l'ettime, ta pAétentation, ta faoAme.. Cette 
vieAge ett plut infaluençable tuA ma peAtonne, que l'autAe 
qui ett dant la chambAe... Moi, je ca oit plut en la VieAge 
qu'en Jétut... la VieAge ett gAâcieute... 

Il y a det momentt où d'un teul coup, j'ai un ennui, j'ai 
le cafaaAd... puit je me Aemett..." 

: "Il faaut ettayeA, paAce qu'il faaut peut de chote pouA 
détAuiAe cette VieAge. Vout voulez la détAuiAe aloAt que 
fainalement vout n'en tavez ttAictement Aien, ti elle 
ett bénéfaique ou maléfaique... et moi, ti je vout dit 





VUE D'ENSEMBLE ET DISPOSITION DE LA SALLE DE SEJOUR 


Simplet est très croyant, il l'a acheté à Lourdes et 
a déjà constaté plusieurs "miracles". Par contre, 

Blanche-Neige y voit une source d'ondes de formes tout 
à fait maléfique. 

Le trait discontinu indique la zone d'émission intense 
de ces ondes maléfiques. 


GROS PLAN SUR LA VIERGE MIRACLE 


Documents ADRUP 1983 
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SIMPLET : "La Vierge, je l'ZAtime beaucoup parce qu'en 7972, il 
ij a... j'ai eu , avec, un copain, j’avais 15 ou 16 an*. . . On 
a eu un accident poux aller au travail, il a double... lui 
c’était plu *s grave, il a été... moi, normalement, on az dit 
à la place du mort, c'eAt derrière [moto?) et j'ai eu une 
fracture. J'ai vu que la l /ierge avait la face complètement 
écrasée alorA que mon pantalon n'a rien eu.. Quand j'avaiA 
12 anA, j'avaiA ($ait appel à une force, je ne AaiA paA et 
verA 1kl II, lk du matin, je me AuiA réveillé, je me auIa 
levé et, au pied de monlit, j'ai vu une dame vêtue de blanc. 
J'ai tellement eu peur, je voua jure ! Je me auIa relevé, la 
dame, j'ai AuppoAé que c'était la [/ierge, et ça m'a toujouXA 
paru bizarre, elle eAt venue verA moi, maiA avec la terreur 
que j'avaiA, j’êtaiA jeune..." 

PROF : " Le problème... voua diteA que c'eAt bizarre, c'eAt 
vraiment un phénomène..." 

— : "C'eAt pour moi, un vrai phénomène, maiA enfin je trouve 
bizarre de parler à deA genA, que c'eAt difficile de me 
croire, de dire il eAt fou. CeA genA-là, il dit deA c..." 

— : "... C'eAt paA la fluoreAcence... Ve toute façon, toute 
perAonne émet deA radiationA. On parle de radiationA, il 
haut Aavoir exactement ce que c'eAt comme type de radiation. 
Il y a deA Ultra VioletA, de V infrarouge, du viAible... 

S'il y a un dégagement de radiationA U. 1/. ou Infrarouge, 

ce n'eAt paA évident. Il faut voir pluAieuXA hypothèAZA 
et ce qui fait une influence poAitive ou négative" 

"Je ne AuiA paA déterminé. Quand je travaillaiA en 
diAcothèque, je n'ai jamaiA eu de problèmeA nerveux, 
d'angoiAAe ..." 

— : "Voua étiez danA votre élément, un milieu pluA favorable". 


: "Demain, je vaiA l'emmener quelque part et on verra... 


: "Cela ne Aert à rien d'avancer leA choAZA trop vite, aprèA 
on a' aperçoit qu'on a détruit quelque choAe que l'on aimait 
bien ..." 


"Cette Vierge, elle ne Aéra paA détruite, elle Aéra offerte 
Elle Aéra détruite pour moi, maiA elle Aéra à une autre 
perAonne, c'eAt tout..." 


BLANCHE-NEIGE :"Je trouve que ton point faible, à toi, Simplet, 
c'eAt qu'on Aent que teA êtatA obAZAAionnelA, c'eAt bien 
beau, monter une diAcothèque, ou quoi que ce Aoit. C'eAt 
qu’il arrive, que d’un moment à l’autre, ça Ae retrouve 
en fait contre toi. Ta perAon..alité, comme elle eAt, Auivant 
teA ambitionA, et puiA Auivant comme tu viA, c'eAt un 
couteau à double face et Auivant ceA momentA de fatigue que 
tu penAZA avoir et teA influenceA comme tu aA au printempA 
ou à l'automne, à ce moment-là, tu faiA marche arrière... 


. . ./ 
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...Là, jz voiA lz dzAnizA AoiA, jz pasilaiA comme lui, j ' avaiA 
Iza mémZA AéactionA qaz lai. Et qaand j'ai Aéagi, jz lai ai 
dit, jz m'en vaiA. Commznt jz t'ai dit ?... Je vaiA fiaiAZ an 
toaA... MaiA Iz tzmpA qaz j'aillz danA la ckambAZ... J 'allaiA 
aa biAtAot, jz voalaiA faaiAZ comme toi, me AaoàlzA ... J 'ai 
Aéagi... danA la ckambAZ... jz me AaiA dit : Top ! c'ZAt Iz 
pizgz ! J'ai dit à ta fizmmz, on va faaiAZ an toaA znAZmblz. 

On ZAt AOAti, maiA Ai j'avaiA paA Aéagi, jz me faaiAaiA pizgzA 
comme toi. Je me aiAaiA an état obAZAAionnzl. . . danA la 
piècz, j'ztaiA paAti a aA ma dzfaznAZ... 

... Là, il me Aabâzhz qa'il vzat paAtiA danA lz UoAd. MaiA 
il n'a même paA ($ait Aa dzmandz. Rizn da toat. A Ioaa, qaand 
on en aAAioz à ce Atadz là... 

PROF :"11 a changé d’aviA ?" 

SIMPLET ‘."Moi, à Aon agz, ce AZAa pzat-étAZ paAzil !..." 

— : "Q.u ' ZAt-cz qaz voaA appzlzz jzanz, vizax ?" 

— -."Moi, j'ai 30 anA zt danA 15 anA voaA Aavzz... Mon pénz 
à 43 anA, il ZAt moAt d'an canczA généAaliAé. . ." 

— :"Ûai, maiA znfiin, il n'y a paA qaz czla..." 

— -."Moi, j'y pznAZ paA. J'ai ma mznz qai ZAt maladz aaAAi. J'y 
pznAZ paA vnaimznt. Si jz dzvaiA pznAZA à toat ça ! Ca 
tiznt pzat-étAZ dz fiamillz, jz ne AaiA paA. J'ai ma AozaA. 
Ellz, zllz ne boit paA, maiA aza pAoblémZA Aont AézlA. Ellz 
a eu un znfaant d'an monAizaA qa'zllz a connu. Là, zllz ZAt 
avzc qazlqa'an qai ne lai appoAtz paA lz bonhzaA. J'ZAAaiz 
dz lai caaAZA. MaiA zllz ZAt da même Aignz qaz moi. KIoaa 
qaand on ZAt 2 minatZA znAZmblz, c'ZAt lz cinéma... 

... Moi, jz pznAZ qaz la \I izAgz, jz oaiA la gaAdzA...” 

— :"PoaAqaoi paA ? Il ne &aut Aizn pAécipitzA ..." 


Slr-tPLET nous a montré, au cours de l'entretien, une 
préparation faite par un astrologue-voyant et qui est censé lui porter 
chance. Lorsqu'il nous demanda nos impressions, nous avions bien du mal 
à cacher notre scepticisme. 

BLANCHE-NEIGE, assis dans un fauteuil en osier nous demande 
soudain d'échanger sa place, ne pouvant plus supporter les agressions 
négatives. Une fois installés, nous ne constatons rien ; ce qui le surprend. 
Il a vraiment l'air subjugué de nous voir aussi résistant à cette emprise. 

Quant à TIMIDE, elle se tient prés de la porte, debout, 

sans rien dire. 





Les séances d’écriture automatique sont courantes 
chez les médiums contactés par les Extra Terrestres. 
Blanche-Neige se sert de 3 bougies disposées en 
triangle. 

L'aspect est plus folklorique que magique dans 
l'affaire PATOUCHE. 



36 


> 


Plus les minutes passaient, plus l'ambiance s'animait, 
Blanche-Neige tentant de convaincre de détruire la Vierge de Lourdes et 
Prof ripostant astucieusement pour qu'elle reste entière. 

Profitant de cette chaleureuse ambiance, Blanche-Neige 
installe sur la table de la salle à manger, 3 bougies formant un triangle. 
Ce rituel lui a déjà servi à faire des séances d'écriture automatique pour 
obtenir des messages d'entités de l'espace. 

Il explique notamment que la couleur blanche de la 
parafine qui coule le long des bougies teintées en rouge traduit les 
manifestations des ondes négatives circulant dans la pièce... 

Il est persuadé que 1'armature du bâtiment est aussi un 
accumulateur des ces ondes dégagées par le dôme pyramidal. 

Cette seule soirée nous a été riche d'informations, 
confirmant les précédents entretiens. Nous avions ainsi une opinion 
quasi-définitive sur notre Blanche-Neige. 


gUAIRIEMEJISIIE : 

Mais l'histoire n'est pas terminée. Une autre personne 
entre dans le scénario : la mère de Simplet. Nous sommes allés la voir 
plusieurs jours après. Cette dame (Atchoum), durant une heure, nous 
entretint de ses problèmes professionnels, sexuels, familiaux, le tout 
avec une aisance et une conviction surprenantes alors qu'elle ne nous 
a jamais vu. Elle déclare être sceptique face à la parapsychologie et 
sait que les problèmes de son fils sont graves puisque c'est l'alcoolisme 
qui le gagne. Elle accuse en partie sa naTveté. 


0 

0 0 
0 
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AFFAIRE RESOLUE PAR UNE VOYANTE 


Ayant laissé passer l'été, un nouveau contact 
téléphonique nous permis d'entendre les curieux propos de Timide. 

"Ce n'ZAt pl ua la pzinz de faaiAZ quoi quz ce Aoit... 
L'a^aiAZ ZAt azaoIuz 

Sur cette réponse inatendue, nous nous permîmes de lui 
demander qui l'avait résolue. 

Sans la moindre hésitation, elle nous avoua qu'il 
s'agissait de JOYEUX, médium voyante, dont le cabinet est à Dijon, 
la personne à qui la Vierge devait être confiée. 

Aussitôt, toujours par téléphone, nous demandons 
confirmation à la voyante en question. 

Elle nous raconte alors son intervention sur un ton 

très agréable. 


Ainsi, ayant constaté les maladresses de Blanche-Neige, 
Joyeux avait haussé le ton et l'avait prié instament de s'éloigner de 
ce couple, surtout de Simplet, et bien sûr, d'arrêter ses pratiques 
douteuses. 


Elle l'accusa d'abus de confiance, de raconter et 
de faire n'importe quoi. 

Comment Joyeux est-elle venue à bout de ces ondes 
maléfiques ? Tout simplement en rassurant les victimes en proie à un 
charlatan, visant l'argent et peut-être autre chose... l'épouse ?! 

Hypothèse non gratuite et qui ne faisait que confirmer 
nos impressions premières. En effet, lors d'une de nos visite, notre 
attention fut attirée par une carte de demandeur d'emploi de Blanche-Neige, 
indiquant qu'il habitait chez TIMIDE, pendant que SIMPLET était hospitalisé !! 


0 

0 0 
0 
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EPILOGUE 


Pour terminer ce compte-rendu un peu flou sans doute, mais 
toute l'affaire ne l'était-elle pas ?, nous ferons un rapide tour de table 
des acteurs de cette histoire, pour vous permettre de situer globalement 
les caractéristiques psycho-sociologiques de chacun. 


SIMPLET : Le locataire en proie aux crises suicidaires et à la désintoxi¬ 
cation. Naif, très croyant, ambitieux et pressé de réaliser ses 
rêves. Très influencé par B1anche^Neige, puis hésitant sur 
l'intervention de Prof. Enfin du même avis que Joyeux, voyante. 
Il opte pour une explication rationnelle. 


TIMIDE : L'épouse du précédent personnage. N'intervient que très rarement. 
Souvent du même avis que Blanche-Neige. Serait-elle la proie 
d'une certaine complicité ? 

ATCHOUM : La maman de Simplet. A de sérieux problèmes mais reste sceptique 
dans cette affaire. A tendance à croire Prof. 

JOYEUX : Voyante de profession. Semble sincère et ne fait guère de 
publicité. Est contre le commerce abusif des mages. A usé 
de psychologie et a rassuré le couple. 

BLANCHE-NEIGE : Le mage contacté par les êtres de l'espace. Tour à tour 
magnétiseur, radiésthésiste. Ne connait pas le dixiéme de la 
parapsychologie. Il est en proie non pas à une force maléfique 
comme il lui plait de le faire croire, mais à des crises 
chroniques de mythomanie, agrémentées d'inconscience, le tout 
noyé dans un nuage pathologique qui tend quelque peu vers l'abus 
de confiance et le commerce douteur. S'impose avec un réel 
sans-gêne ou une réelle inconscience chez les gens qu'il compte 
captiver de ses histoires fantasques. 

Quant à DORMEUR et GRINCHEUX, ses 2 comparses du tout début, il n'en fut 
jamais question durant toute cette affaire. 

Les autres familles, victimes de l'emprise, étaient 7, voire 8 quand nous 
avons pris connaissance de l'affaire Patouche. En réalité, la seule qui 
semblait concernée paraissait ne pas être très au courant, mis à part les 
quelques faits troublants dans leur entourage proche et qu'ils attribuèrent 
simplement à de simples coïncidences. 

Pour clore cette présentation, vous aviez tous reconnu PROF, symbolisant les 
enquêteurs de l'ADRUP. 
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QUE RESTE-T-IL DE CETTE AFFAIRE "D'ENVOUTEMENT 
TRES SPECIAL ?" 


Répondons à cette question par une autre 

question : 

Ne pensez-vous pas qu'il y a eu tout de même, sinon envoûtement 
du mage sur ses victimes, du moins une certaine main mise 
psychologique ? 

Bien que ce fait n'ait pu être confirmé en totalité à cause 
de la vie privée des gens, nous avons eu connaissance de tels 
cas un peu partout en France et à l'Etranger. 

Actuellement, le mage a disparu. Nous ne desespérons pas de 
le retrouver. 

La naïveté de certaines personnes est telle que le merveilleux 
l'emporte sur le matériel. Notre rôle de prévention est de ce 
fait, hélà s limité. 


D'autres faux envoûtés tomberont sous l'emprise de mages prêts 
à agir pour leur intérêt personnel, se moquant royalement du 
résultat de 'leur action et cela est très grave. 


DEVANT DE TELLES PRATIQUES, NOUS NE POUVONS QU'INCITER A LA 
PRUDENCE ET A LA REFLEXION. 


0 

0 0 
0 
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